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tomibertu du saint roi, et 'il. est allé avant-hier lundi visiter l'antique il
ël-lise dle Saint-Denis. dnmi de la R/i-on. t

-On'-nots itaue de-Rotcn, que la ville entière regrett lat pert.de di
l'tni ti ses plus respectables curês. cil. l'abbé Grisil, curé tie Saint- c
Maclou. vient de nonrir à l'àge île SD ans. Ce vénérable prêtfe tué-
rite une moeution dis plus houorables. C'était un saiit ccelüsiatique,
le véritable pôre d'tunîi population île I3,000 amies et les pauvres en e

particulier dont il était le soutiun. ltcm.
--Onlt danls 1'.kidbar: ¯ . .

" M. de Salvandy, mîinistre de l'inîstruetion 'pibliitte, vient d'accIrt.
der, par.dtcision du 13 novenbre deruier.tne-somme de 6,000 fr. à In l
salle d'asile établic à Alger, rue dt Soudan et du Vinaigre dirigée p:ar e
des relitc uses de la eomuinatê de Saint-Vincent-de-Paul. Cette s
sormimle" sera appliquèe tux lIesoins île ce asile, qui compt e ci ce
montent plus de trois cents jeunes filles." dei. d

. ALLEN1AGNE.
-Un littérateur, auteur de quelqùtes. mauvais romans, Iléribert Rau,

donne en ce muomeit, àFrancibrt-sur-,lein, îles leçons publiques d'his-
loire ecclésiastique, poilr lesquelles il se sert dtun Manuel que l'Ob-
servateur.Rhénanz, bien que protestant, a cotidimrié. Le mmn individu i
-venait de déclarer à ses très-nombreux auditeurs.'qu'il ne donnerait v
plus, avant les fètes de Noël. qu'une '-seule leçon, attendu qu'il s'était 1
engagé à prècher stccessivemlent devailt cinq cominunautés rongici- s
nes. Ainsi u misérable romancier éc "fbit à la fois profoscur 'his- d
*oire cclésiastique et prédicateur rongiste. Au reste. on sait ce qtte ù
sont ces prétendtîs con tuinant] tés germano.catholiques. dmi de la Re/. ti

--M. Gensler, propriétaire allemand, auquel le SoiverainI-Pontife
avait aocordé les reliqnes de saint Constantin. vient de faire don de
ces restes vénérables atux Trappistes du Mfont-des-Cats, près d'Haze- l
brouck, qui sont allés les recevoir <Hipuanclie à la frontière. - 'Quoique v
la nouvelle de la translation fût: pe contie, une fiuilo nomnbròtse s'est| b
réunie sur le passage du cortège. Lorsque les reliques furent prés de
Godewaersvelde,le curé de~cette paroisse alla les prendre et se rendit| P
process.ionnelleient à Péglise; où tin Te Deum ftt chanté. Le ebrtge J
reprit ensuite sa marche vers lIanontigne qui doit gardoi le précieux r
dépot. Idem.' m

BELGIQUE. t
Les ca/ho/zig'es e1 iles libéraux en Bc/giguc.-Le paupérisme et les effroya-

bieS mi,ères des Flandres ne sonit pas les seuil fléaux qui travaillent doultoti- p
reusement, à cette.heure- notre alliée, notre smur île Belgique. Le paîti d
ca-fhiolique, qui exiSte là à l'état -dl'inontestable -majori'é lis le p'îys. et f
qui a fréquemmtent. comie aujourd'hui, dirigé les afürires depuis 1S30, .
eicontre un enne-ni'achi'arié contre le clerzé Pt contre les intérêts les plt'F e

sacrés de la Population. dats les hommes jadis leurs cmnpagnoi.s pour la ù
conquête de l'indèpendance, tmais qui s'intitulenti aîjourl'htui libéraux dl'un' t
manire exclusive. Le maheuir veut que-ce dernier parii gngne chaiiie jour
en influence et en audace, ce qui ne pourra sins doute jamais obtenir par
le nombre. Bien plus, ce pays de la foi et de respect si prr.tique pour la reli-
Ponn catholique et ses rministre,, est réduit à entendre journellement non-seu-
Icment les hostiles clatmteurs des journaux Contre le cler~gé, tais-I lui faut u
aiussi voir la tribune de ses représentans retentir d'acciueations calomnieusP' d
et incessantes contre une prétenduîe-domination clérica!e qui pèse ,ur t.uites c
les branches de la]lmi'îniiratiîon. - Les flaux libéraux île Belziue seiilîenti 1
renouveler ainsi ls plus rnauvaisjoutrs dIe notre resta uration, alor- qui' se joli-
ait, au profit le notre libèralisiie frannis, cette fameulse comédie- de qrrinze d

'outefois, si Pon vent appréier plui exactemetaI cette -iltintion les enatholi-
ques et îles libéraux de Beigiqueil faut lire le dernior-et remarqiuab!e di-cotirs c
que M. le comte de Theu. chet réel îld eabinet audI. vient île prononcer c
à la ch:-mbre des représentans. C'est l'honnet, le bon drnit qui répon
dent, par sa bouche, aux acctusations les plts extrartnin.- contre îe lergU.
Mais, chose singulièrement curieuie ! on croirait relire une snce de noire
î.ha-nbre des dIeitiesz de IS2S. Cette manière hinnite et parfaiteiment v
religieuse de répondre à de .iisérable5 et bien vieilles aceusation-, nous d
rappelle M. Peutrier et N. 3!artignac cherc-haîni autii diants leur cnri!eur
libérale et religieuse, à cahier. par des faits nalheuireiusement trop exacte.
la fougie anti-religietse de B3enjamin ConsItanlt et de ses umis. Sangez-
donc, .Mie deurs, disait le moinii1re des nffidres ecclésiastinlues, s ànz J tout t
i, que nous avonesfai/ pour la léga/ilé. Puis ce ministère tout 'ntier,coi-
une eptoisé dt renlu à force de concessioni, s'écriait avec effroi par la hou-
clh2 de MI. de larigiac: Iouç marchons J l"norchie, déjà ele cous/e (
, bois /,rds. En Bigilue, M. de Theux n'en est porinti encore là ; mais '
qu'on lice attenltveient son discoturs. principalement l'apnlogie qui'un hon-
ite di'Etat si honnête et si fervent catholique est obligé de faire de tous se,

actes et de toutes les faveir-iaccordlées aux juifs et aux prfetnias ; tout
cela expliquera parfaitement l'état de ce paya, et justifiera nos réflexions.

Idem.
. w s-rPIA LiE. .

-On ne saurait trop insister surl'hercu:- choix dut nouvel évêque le t
Mtuauer, dans la personne da NI. le chanoine locteur Georges Kellermnn.
Le nouvel élu parle -scrutin caituilaire!, a été aussitôt et soleinuellernint pro-
clamé dans la cathèdrale. Quiconque, it; à ce sujet la Gazelte Caitho/iqe t
t;e lleiagne méridiona!c a eu occasioîn d'observer la vénération dont ce-,

igc prêtre était entouré en ville aus bien qu'a la campagne, et appréitie,
out ce que depis v angt-cinq its il y prouitt le bien, Celneuvra les transpor.
e joie .qui ont accueilli le résulhtt de 1'tleci, cailaire, nitiierieent lbr
cite lois et dégagéei des itillieîieus ""''elle

. . . . . i Ts-uNis.
Dioed~ dle'Braltimorec...-Mgr l'A relie'. èque de U11 tin riela r unte ciretitiire

nl date do 13 .ovembre, a alnnee lU cler'e et aux 1'idees de son iticî-
e qlue -es Frères des FEî.oles Chieiges eniaient d urir m e' école et tii
oviciàt à ßaliiure: LdLlabbasenni 'le e-ole avait été proje:é, -.

lème, sirnus ie nous trompons, essayü deptis plusieursaii.e.. imiî-
erialnt cette ecole e t étabbi e d' ic neiiie permnien, et ce qui aj le.
ncoore a sa stabilité, C:est l'otablissement d'u na lp1, nous Peepea>,,
era bilitôt eni état de uirnir l iiiun nombre sîîtlisanIIIt de sujets, non aeulemîeîint
our la ville et le diocèse de :llt mor tuais encore , pour dl'atrles ii se
e l'U"ion. Propagleur Cal.

N O U VE L L E b I V E R S E S.
CA NADA.

-. a vente dle( ficle St. Matie et Si. Etinne a é commencée eae-
i 30 ilt. huix bureaux de Él. Stuait et le .\l. B. D)tuiouliîî, aux Trois-Ii-
ieres.Quelques-uns des lots se -sont vendus n titi prix tit ; ce prix quîli,tlais
c cas de ion-concuirrence tic pu.uvait se montîer " plus le six clieliIa l'acre,
'est ôleç-é,par suite de la compétition jusqu'à _C2 1 Os e qui fhit la son>unile
e £1150 pour un seul lot.A ce prix, les oropriétairea ont compris qu'il leur
tait plusavantageux de vendre,et la veite dut fief Si. Etienntie a li se con-
nuer sa medi dernier,et celle du fief St. Maurtce doit se continuer deluain.

/lnen :e.
Vol et s.saul/.'-La semnaine dernière, uit Canadicti, marchand îde vo-

ailles qui revenait de Longîteil a éti; asailli sur 'a traverse par deux indi.-
iduts à mine suip'cte, qui après l'avoir Cruelleniclit battu, loi voé!reit sa
ourse.

Sariedi dernier', deux ouvriers du cette ville qui allaient à St. Vincentt d12
aul furent arrêtes sur le grand chemin à qt:luiîe ditaice de .\lile-Enîd par
es iidividîus qui sont occupés aux carrières a caser de la pierre, et i's ft-
ent si horriblement maltraités que l'uti d'ci fut oîbligé de contretiire le
lort-ifin deéviter d'être réellement assassiné. Les blcssures qu'ils ont reçues
mus deox étalenit-de i-ature à inspirer des craintes. Idem.

-Les teins sont durs et la misère est graindiîe ail milieu de lhiver ;,'et là
rbbable'iient la catise des crimes dont loua lisons tous les jours les détails
ails les journaux. -Depuis quelque tens, les enlvirons le LMontréal sont ini-
tés par une baride de rnîalfiiteurs et cheval;era d'mîîdîI-îtrie qui attaquent les

etns,et les déaliett sans façun. Pluieuirs ;ultivateurs vl ageant le oir ont
té arrêtés par ces misèrables,qui vous crient: - la /'urse ou ta t:ieet ont
té volés salis merci de provisions argent etc., cit1e entr'auires des liabi-
ans de LongoeilSt. Viient de Paul, et St. Laurent. Jin au oLyegeurs.

ifrvue Canadicnne-
FRAN CY.

-Un cazseur île grès, travaillant dans les bruyéres dc la inontagle de
Grand-llû, (Oase), a trouvé a nii pied sou terre, de la roche dite /e Cado/,
le sorte de iuzrndte conttensait une ciorme quantité le miloinaies rîlmailes
e très-petite dimeînsion, qui paraissent remoiter à Cositanttin et à ses sti-
ewaeurs imdiat. Elles ît trés-bieni coniervècs ; il y en a dix out1 douze
Ivres peennt.

-La malle de Bordeaux est arrivée à Paris sans apporter les correspon-
ances et journaux de Madridi des S et 9 décembre.

Ce soir, à l'hurc dle la dcrniurc ditributin des ilépelhes, titi grand
ombre de italles ti'étaieit pas arrivées à 'adiitration des oites. Bea ut-
*oup de journaux de dépaemeilnnts nous manquet doin.-le. neiges en-
onibrent totes> les routes. Les-roites du Midi, surtout, .ont devenues mi-

-Cngîlit dans le .lémol bord/elis du 2- décembre
l La tenipé e le Mardi soit ue s'est malheureusemet pas apaisée. Le

ent a conservé toute sa Violence ; nis!i avons nous à déplorer, dans Bor-
eaux seulement une tou' dl'événemet fd-leux. Ilier, nîos rus-, nos

placec, nos promenades étaicml jonhéa dc tuds d'ardiises, lei branches
'arbres et mèniu de mocîlons. La quanité de clienibes abttuce est
orsidêrable. Deux ont ete reinversées place Datipliiine ; uit houte a été

blessé att Crandl rch i uuytîu de clieiiie est tombé sur une pauvre
Iîarchandé de légmies, qu'oin a relevée salis tionraianc i craint beau-
couip pour lcs jours de cete feme, qu'un a tra nspottée à l'hôpital. lIlue
lu i à, les débris d'une autre chemiîîèe sont tombés sur une da-ne qui, furt

hetireusement, n'a été que légérieet ait.iite.
"- Dans l'anticieii Palais-de-Justice, rue de Courgues, les vitres le quatre

grancdes croisées ont été tcatses. Au nu'veit palais, les toiles, dlaîchées
lu toit dle la -lirison, ont brisé l-ýs vîtres de plusieurs lanternes des eealiers
lu porqetl. Rue Carpeneyre,unie tuile e.-t tombée sur unie feimine qui 'aliait
chercler de leau à la fontaine. Devant le tliéire'iles Viriétés, une enci-
gne île plusieurs timètres îlc long a ùtó enlevée par '.- force titi %,ent et est
ormibée aux pieds d'un jeune homniequi passait. Un arbre l'oiiurme a
éiú brisé, cours d'Al bret, au coin Le la rue Sainte Sophie ; titi atitre a été
égaleneit renversé par le vent, au coin de la rue .\'iniihasîion ; titi troisième
a teé déraciné, tours d'Autitaine. Au Jardinî-u'tîbilC, sep;ît arbres ont été
enversés, et ileux aux Quinconces.


